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C ~9b dUt.
VOL. 1. ' PETIT SÉMINAIRE DE QUÉBEC, 9 NOVEMBRE,_1848.

ESQUISSE DE LA CONSTITUTION
DU ROYAUME D'ANGLETERRE.

Suite.
Voici la manière de procéder dans ces

sortes de procès. D'abord les Communes
votent un bill d'accusation. Ce bill (Im-
peachment) est annoncé aux Lords, qui
ordonnent ordinairement l'emprisonne-
ment de l'accusé. Au jour désigné, les uc-
cusateurs députés par les Communes coM-
paraissent avec l'accusé à la Chambre-
Haute: on lit le bill d'accusation: on ac-
corde un conseil à l'accusé, et du temps
pour préparer sa défense. Ce temps écoulé,
les procédures commencent et se pour-
suivent à huis ouverts. Citons un exemple
qui ne pourra manquer d'intéresser: c'est
celui de Hastings, ex-gouverneur de
l'Inde.

A plusieurs reprises, le public avait ïe-
tenti des plaintes portées contre ce nouveau
Verrès, que Popposition affectait d'appeler
le protégé du ministère, lorsqu'en 1786,
l'année d'après son retour des Indes, le
célèbre Burke fit contre lui dans les Cms
munes,une n iotion d'accusation, et exposa
divers griefs contre l'administration du
gouverneur. Ilastings eut permission de
se défendre, et, après les informations qui
durèrent un mois, on commença à établir
les divers chefs d'accusation, ce qui occupa
le reste de la session, la plus grande partie
de la suivante et d'une troisième en 1788,
où enfin on nomma un comité de direc-
tion pour cette affaire, dont le renvoi de-
vant la Chambre des Pairs fut ordonné.

Ces débats préalables aux Communes,
qui durèrent trois ans, donnèrent lieu à la
pléïade des orateurs anglais de faire assaut
d'éloquence pour déterminer un vote d'ac-
cusation. Ce fut après un discours de cinq
heures et demi, qui commanda la con-
tinuelle admiration d'une assemblée très-
nombreuse, qui à la fin éclata en un tu-
multe d'applaudissements, et, contre tout
usage battit des mains à plusieurs reprises,
que Pitt déclara qu'il fallait, avant de rien
décider, se donner le temps de sortir du

'cercle de 1'enchanteur. Il déignait Sheri-
dan, qui, au rapport de tous les auditeurs,
se surpassa lui-même cette fois.

Hastings, qui avait été arrêté, fat admis
à donner caution, Son procès fut soutenu
devantlIes Lords par Burke, Fox et Sheri,
dan, dont le discours occupa trois séances,
mais sans égaler la beauté du premier.

Enfin la cause fut terminée et Ilastings.
acquitté en 1795.

Revenons aux priviléges des Pairs.
(Nous avions commencé cette esquisse

lorsqu'on nous a mi- entre les mains un
Canadien de 1831, dans lequel se trouve
exécuté en partie ce à quoi nous travail-
lions ; nous en avons profité en copiant mot
à mot certains endroits de cet écrit.)

Les Pairs sont les conseillers héréditaires
du Ro ; ils ne peuvent être arrêtés hors les
cas de trahison, félonie ou violation de la
paix publique. Ils ne peuvent être jugés
que par un jury de Pairs, hormis pourtant
certains cas, tels que ceux de libelles, par,
jures, séditions et conspirations, pour les-
quels ils sont jugés par unjury ordinaire.

Chanibre des Commuwnes.-La Cham.
bre des Communes se compose de 658
membres. Les représentants des comtés
sont appelés chevaliers, et ceux des villes
et bourgs, citoyens et bourgeois. L'Angle-
terre, y compris le pays de Galles, élit 500
membres, l'Irlande 105, l'Écosse 53. En
-comparant ces derniers chiffres avec epnx
de la population des diverses parties du
Royaume-Uni, on trouve les rapports sui.
vants: Angleterre, un représentant pour
28,000 âmes; Écosse, un pour 38,000;
Irlande, un pour 79,000. Les électeurs,
dont le nombre fut porté, en 1832, par
l'effet du~fameux bill de la réforme parle-
mentaire, de 400,000 à un million, pos-
sèdent leur droit d'élection à certaines con-
ditions. Sont électeurs, dans les comtés,
les possesseurs d'un frane-fief, (Free-
holders) de 40 schellings de revenus an-
nuels au moins ; les fermiers même sans
baux (tenants of will) payant une ferme de
£50 sterling; dans les villes ou bourgs
les possesseurs ou locataires d'une maison,
d'un revenu annuel de £10 sterling.

Pour être éligible dans un comté, il faut
avoir un fbnds de terre de £600 sterling de
revenu, et seulement un revenu de £300
pour lFétre dans les villes. La loi retranche
du nombre des éligibles les ecclésias,
tiques, les 12 grands juges, et plusieurs
personnes que leur position sociale rends
justement suspectes de se laisser influencer
par le pouvoir,tellesque la plupart des em-
ployés du gouvernement, et ceux qui re-
çoivent des pensions sous bon plaisir du
Roi.

C'est le Roi seul quipeut convoquer le
Parlement. Il peut en réinir les membres

dan, quelque lieu que oc soit de son roy,
aume ; mais l'endroit où il les réunit de
puis des siècles, est le palais de Westmin.,
ster, oùles Lords et les Députés occupent
deu.I salles distinctes. Pour la convoca-
tion, le Roi écrit à chacun des Lords 41
jours avant l'époque fixée pour les séances,
Quant aux Députés, le Lord Chancelier ea.
voie, au nom du Roi, au (a) shéi if do
chaque comté, un rescrit, par lequel cel.ui
ci est tenu de procéder à l'élection de son4
comté, et d'envoyer ordre aux maires o1g
baillis des villes ou bourgs de sa juridice
tion, de procéder à leur élection.

Lëà lections se font sul une place puý.
blique. devant le peuple assemblé. Des
lois protégent la liberté des élections; on
éloigne de la place du poli les soldats qui
y auraient leurs quartiers; il est défendu,
sous peine d;amende, aux Pairs, aux gou
verneurs des provinces, aux employés dil
gouvernement dans quelques branches du
commerce, de se mêler des élections. O4
dresse sur la place un échafaud nommé
.husngs, sur lequ-l les candidats montent
et parlent au peuple pour exposer leura
principes et leurs titres. Sur la demande
du candidat ou de ses amis, le magistrat qui
préside l'assemblée, propose l'éléction par
main levée. Si 1-assemblée est unanime,
ou qu'il n'y ait point de concurrent, l'éleck
tion est proclamée. Mais si quelqu'un ré,
clame, on procède aux votes individuela
(Poll). Chaque électeur monte sur les
Hustings, et prononce son vote à haute voix,
Le magistrat en tient note. Le PoIl reste
ouvert durant 10 jours; mais le chiffire
des votes est proclamé chaque soir à la fin
des séances; l'élection a lieu à la pluralità
des votes émis.

Les universités d'Oxfbrd et Cambridge
ont le privilége d'élire chacune u'n nem-
bre dans la chambre des Communes.

Lorsqu'un membre du Parlement est ré.
gulièrement élu (et c'est à la Chambre de
Communes à juger de la régularité ides
élections), il ne peut perdre son siége pour
aucun motif qu'au bout du temps fixé par
la loi; mais celui qui, après son électior,

(a) Le shérif est un magistrat qui rem,
plit des fonctions judicia ires et politiques ,
il est officier ministériel des Cours supé.
rieures de justice ;'il est juge pour certaieç
causes, et enfin il est gardien de lapai 4t
Roi. c'est->dire du bon ordre.
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accepte une plnce ait ministère, est obligé
de se faire réélire.

Ues principaux privilèges de la Chamba
des Commitnes sont l'aflranchsernent de
toute arre-station duant la session, et 40
j<"Irs après la p)ror >gtiOn, et 40 jours avat
la conlvocationl de ?'jsseîblér.

Lorsquie se liat l'ouverture des Chamnbres,
le «Roi se rend solennellement, revêtu dms
matques de m dignité, dans la Balle des
Lordg, oùl doivent se trouver avec ceux-çi
les représentants du peuple. L asisax
tion trône, il expose l'at et les besoin@ du
pays, et invite Puirs et Députés à s'en
mcàaîper. Après uon discours, oti celui de
son représentant, si le Roi n'a pu veniren
personne, les Déptti s'en retourn~ent dm
leur salle. [à oenliuer.]

TISIAS.

QUÉBEC, 9 NOVUetdSU.18.

I2&utetir d'une crrespond;4 qe m
avons reçuu, nmais que noms croyons inutile
de Commnuniquer à noS lecteurs, frétewd
que nous avons voulu tourner en ridictf
ceux qui demandent l'abolition des droits
seignfiiaux. Nous pouvons l'assurert qu
nou n'avons jiuinais eu l'intention qUl
nous sqj'nse. Nous savons que la questio
dea*toita seiVneuriaux W'est pus de oa
reswrt,« et nous n'av'*in pes la ple.uq
de -dicter rý nos lecteurs ce qu'ils doivet
penser là-dessus. Nou avons seulemmit,
voulit faire remarquer le ridicule de quel-
ques unes des assertions de ceux qui s'%-
lèvent contre les droits seigneuraux.

Monseigneur l'archevêque est entré he
duiis n soixante-onzième année.

NOUVELLES D'EUROPE.
IRLÂDE.Lesarhevêques et vqe

catholiques ont tenua, le 11 d'octobre, nus
co"firence solennelle, où ils ont pris lms

résolutiens suivantes:
le. De continuer, avec leur clergé, l'qp

vre de pix et de concorde que leuars, da-
voire de chrétiens et de prétm leur im.
posent;

2o De demender aut gouvernement de
la manière la plusprfesaante,de promptes
mesures législatives pour régler)le rekti-
onu entre le fvrmiers et les propiétaire
afin de mettre un terme à la misère qui -

vore le prys.
So. De iepousser et de refluer absolu-

ment le s"lire de l'giepar l'état, déci.
dés qu'ils sont à partager les oace
de l)eus onaillcs, comme ils- ont autéio
partagé leur prospérité.
Décédé, à Dublin, le 27 Sept. labbé G.m-

tili, né à Rorne le 14 -juillet 1801 :il>a
succombé à lafièvre typhoïde.- Une ftM.
immems accompagnait le convoi flânèbre
,de ce vertuieux piètre,usi zélé pcu e -d

-a ms fte du Fau-*em surtout

Vîsisns.--Cona muon 'Annoncions dans
notre dernier numéro, des trou»,«e très-
oérisux ont éclaté&à Vienne le 6 ctobre -
la lutte aeu lieu entre deux partieu de la
garde nationale, et aussi la troupe. I& eo
palace a égorgé et pendu à une lanterne le
ministre de-la guerre, comte latour. Le
combat a duré tout le jour et-toute la nuit
suivante. ueministère aété dýàout: la
tâmille impériule a aussitôt abandonné
Schoenbrunnt: 14 diète s'est déclarée en
permanence. Le prétexte de ces troubles
a été le départ d'un régiment pour aller
combattre en Houngrie. Plusieurs o&iiers
généraux ont été tués durant l'engage-
ment. L'arsenal a été pais et pillé pau le
peuple, qui a enlevé 50,00 fusils. Des
barricades ont été élevées dan toutes les
parties de la ville. Les troupes, au nomabre
de 12,COO, sous les ordres du généra comte
d'Auersperg, étaienat campées aux portes
de Vienne; elle étaient exasprées du
meurtre de latour. Le 9, l'amé. dms
Croates, furte de 60,000 hommes, sou les

orrsdeJellchch,approchoit de la ville:
mais elle était suivie de près par l'armée
puisamment. renfrcée des Madgyares,
qui aymathissitve les "tbtnt ide
Vienne: 4 lieues seulement, séparaient les
deux armées. Le 10 et le 11, les autorités
commandant à Vuene ont sommé à pRis-

mureprises JlWahic de se retirer du
terrtol agtvih"e: -Mois Celui-ci n'en
avoit encore rienu b#4 Oit fortifiait la
ville de toua côtés.

Cms évènemeatravoent 4mu toute l'Al-
lemagne.

Fauci.-Âprès bien des jours d'lattente,
on a en"i appri@ les Changemenrts opérés
dans le minisère ftanpais M. Dufiture
remplace M. Sénard, au ministère de l'in-
térieur M. Vivien suCCède à M RecurtI
danscelui des travaux publics; etM. Fyes-
Ion, à M Vaulabelle dmn celui de l'instruc-
tion publique. les deux premiers desu
nouveaux ministres l'vaient été précé-
demment de Louis-Philippe.

L'assemblée nationale a nommé une
Commission chargée de s'entendre avec le
pouvoir exécutifpour leverl'état de uiégo.
Dansbeuauop devMlca, il sdonnaÎt des
banquets publics, sau prét!xte de buter-'
raité, et de célébrer Iannvir de la ré-
volution de 1792: il parait 4>les com-
muntes sont au fond de ces-1tes.t

Lundi, 16 cet .à 2hl. P. M. le nouvel
arcbevêque de Paris a étéinstallé our son
amège métopolitain. El esit monté ent

haret après avoir parlé de la mission l
le -l'évêque, de opa cintes, de ses espé-
%noma, il a rendu un homge prolldé- t
nient senti à la u~mair de son vénérabled
wédéceess, do"l'iluste martyr de la

pr u m r~ du î'récidsntda consl,
bIA du 16 ast. Mgr. Dsbelay, é,4q» ded

r> es ut PMU à l'archevêché Î'Avi

ganin, Vacant par le déede de Mgr. ?Nulu
ri. l'abbé, Coeur, chanoine de Paria. est

nommé évêque de Troyes.
MiLAX. - La position de Badetsky

dan cette ville paraisoit sez précai-
re . Eu attendant, il a signifié à l'arche-
vêque de ne. faire sonner pour les of-
fices de J'église qu'une seule cloche à
la fois et seulement quelques instants.

8 ,%Anwit- Ie roi Charles-Albert
allait, dit-on, profitier de l'anarchie qui
règnait-* Vienne, enu Waeux de la cau-
se de lIraépeadaau italienne.

Vàucm. - La Turquie qui semblait
dwmbrljuntèger le mouvement libéra de
la Valachie ,efiEmy6e par la Rmse, ,a.-

Moy Fuad-£eflndi comme Commissaire
extraordinairte. Celui-ci est entré à Bu-
chmrcest.aveo quatre régiments turcs, le
18 Sept., y a destitué le gouvernement
provistim, annulé la Constitution, et a*
livré la ville à mo troupes.

Plus dt 10,000 habitants ont été égor-
gés, des 6n"nte empalés, et la ville piL.
lée pepdant 24 heures.

Rusa.-ZLeg6énral etié ,waru-
dent de.la République français3,a été re-
çu le Sept., àS.Peterabotug parlrein
pereurý d'une manière inusitée. Le jour
de aonL.ruv6e, grande, fête en son hon-

neu anpalis 'hier.Toute-larnoblesse
y assistait, et le. Car a causé preequeu-
sid6nmWtavec, le générai Léfô. '---

hu IoetuEaquoes - Cem fles , placée*
»Que le protectorat. de la Gande-Brtagne,
cherchent à secouer ce qu'elles apper-
lent le joug de l'étranger. Des mouve-
ments 1nourrectionnels ont ent lieu à Cê-
phalonle aux cris de: Vive la Grèce !
lms paysans auaient etu Masse mu la vil-

Lel'Argostoti, qi!i a été déclarée enu é-
tat de siège . L& garnison anglaie a-.

verneur a écrit à Corfouu, pour demande*
lu renfort.

Su,-Ledirectoire fédéra nie ton-
a partcipation de ms part à l'expédition~
le -Struve conte Franciorn.

A Fribourg, le conseil d'État a fait
kire des perquistioas chez lévêque de
Latamnne et Genève : comme de raison, on
ll'a putrové learmesqu'o y cherehoit,

tijiltt se
.utt-dans les proviu, grâce par-

iculiièrenuent à Péner* du cardinal
Inuat, légat de Boiogne. A Renme, le
,lergé -a proposé volontairement une
icauvelle taue de 8 pour cent, mu tous
et biens eclsatqepour sulager la
Nrèmo obéré, iais le goueremn pas-
ifical y a rabstitué une omnbu#Àon,

les k Ei$es doivent fire la rèpar.
dmn eux-mêmes.-
la 39 Sspat. Piïe lIXa étéèvisité l'hb-

ita apostoique, plac mun la protection'
EL M" . 10es1 .Tranévérins ont

àmn ott osoa Pmu témeign e n



fois de plus au Saint-Père l'amour pi
fond qu'ils lui portent. Arrivé-sur la pi
ce de S. François, Pie IX y a trouvé toi
te la population tranistévérine, qui lia a,
cueilli avec des vivats frénétiques , et c
lui demandant ma bénédiction. Er.n
moment, sa voiture a été littéralemet
couverte de fleutre . Le: pontife , ému ju
qu'aux lares, ne pouvoit dire une meu
parole ; il se contentait d'étendre les bru
et de bénir cette foule si aimante et i
aimée. Le soir les transtévérins ont î
laâminé tout leur quartier sponitanéamnt

Le congrès fédéral t qui doit travailler
former la ligtro italienne, dani sa le.. se
ue, a nommé pour ses j>rèsidents M

mneo, Gioberti et Mamiami , et pour s
vice-préidènte Perez de Palermne et L
cien BonpIqirte .

BRUXEcLLES. - C'est dans cette villequ
s'est assemblé un congrès universel d,
philanthropes pour travailler à établ
une paix générale et permanente. il,
avait entre eux beaucoup de membr sai
glaii français, belges et américains.

ToscÀ.Eç.-Ia ville de Livourne s'es
réVoltée contre le gouvernement Toscan,
vaux dernières ntouvelles cependant Ig
Grand-Duc avoit accepté le gouveibreu
Montanelli , que la ville s'étoit nommé.

Florence,ù son tour,aeu fflsjotnée
de troubles, malgré l'administration ~:pw
tmrelle et si Ijbêrale dut souverain.,

I.es nouvelles de Mfexico vont jusqu'au
12 du mois dernier. Des bruits de rebel.
lion arrivaient sans cesse des provioee à
la capitale. Ilerrera et son admin.istration
étaient dans des craintes continuelles.

la nouvelle donnée par quelques jour.
caux américains que le choléra était à
New-York .ept faums.

]Premiers.
1V. E lie Angers, em tr"o l"tne.

SECONDE.
M%. Jas, Nesbitteno version ltine.

X. À.Thibaudeau, ent qveae tine.

M. M. C. Fecteau, L. Rocbette, en

SEthIMe.

M M.Azade Trudelle, J. lawler.,
CLtAssE lpjitplATOUR..

M. James Shaw, Tsr3el Gueux.

CORRE CSPONDANCES.
M- t-ERgDACTuRi-peut4t 1m cosenti-

rez-vous à sacrifier un petit Coin de votre
intéressante feuille aux formules sramntes
de mnénW«qcb 1

Ust AuozuRt.

cr VIQIJES.DE QUÉBEC snm >jjà

1. De lavni les enfants ont le jeu~ a
ceur, '674:
S2. Nos pères eti S. Valier eurent un sage

'~évique, '687 ;
S3. Mornay en Canada ne fat iras cmt-

lit W, P729;
%- 4. Herman Donquet y vint mnAme ami,
le 1733;

a 8. L'Auberiviire y fut à peine ampe,
*~'739;

6. Agis, Pontbriand, pour que l'on t'ac-
ordte, '741 ;

à 7. Et que l'on prenne Briand pour co-
juge, '766;

> 8. Philippe d'Esgly à S. Pierre avoît soit
~ emt.et, '784,;
S 9. Hubaert étoit, dit-on, sur le qui-viv,
'788 ;

e 10. Distingue:: Denarit comme évêque
e de Qugwc,'797;
r Il. De toi, à Plessis, on respectoit le
Ssévère isage, 180W;
~' 12. De snos anciens évêques Panet est le
nom fia, '825 ;

t 13. Demneurez-nous, Signay, encore long-
;temps ou>sam8me, M83.
> NI B. 1. Mgr. I*val, fondateur du Sé-'

r minaire de Québec.
3. Mgr..Mornay n'est jamais venu en

Canadai.
* 6. Sou Mgr. de Pontbriad, guerre entre
la Fm>ce et l'Angleterre. _

8. 4gr. d'Esgly, dezueuroit à :. ierz, <
le d'Orléens .

iCes formules indiquent la dats de leur
*nomination au Siège de Québec.

Québec, 4 Nov. 184U.

?doxsmua LE Rtn»cTxu,-Je pensais
pourtant bien savoir ce que c'est qu'1unr
&wqpgrije aussi bien qiuun énigme; mais
depuis votre numéro du 25 Octobre, si vous
avez raison (1), je ne m'y connais plus.c
Quel nom donc donner au vers latin quir
suit - c

«"Mtto tibi navem prork ptuppique ca-c
P-.ntem.»

- JOSÉ.
2 Novembre, 1848. f
Nous demandons bien pardon à notre

correpondant d'avoir laissé notre énigme
du 26 Octobre se parer du nom de logo-
griphe qu'elle avait tr''étout fait. Nous"
veillerons à ce que pareille chose n'ad-
vienne P]a-Nae defl£W&-ur.

LES COMMUNISTES. (2d. Article.)
Une des écoles leu plus célèbres dut

cmuisme moderne est celle des Saint-
SimonlieIns.

Leur fondateur, le omte Hourni de S.
Simon, naquit en 1760 et mouruit en 1825 y
après avoir été succesivemuent miitir,
commea"t. chef &Mitlier ef publiciste ,

Suivant lui, l'unique rutn(le l'h:ommne est
le travail utile et le scul moyen deole rend re
hieureuix c'est l'ssociation. Doin la famille
Saint-&miW«"ff l'élection décidera de
tout, même des héritages ; totus les pouvoirs
spirituels et temporels seront entre les
mains d'un Père Suprême.

Les principes fondamnentaux de cette
teligion sont : lo. Que tout ce Dieu et Diru
est tout: c'est le panthéisme. 9w. la né-
gatios du péché originel et de l'enfer. 3o.
La déification du fondateur. 4o>. La ré-
vélation d'un code pour les femmes, par
unefemrne messe: on l'attendit en vain, on
la chercha partout et jusqu'à Constanti-
nople. 5o. L'insaaion de lapuume
moeae de l'argent, par un appel à la bourse
de tôns les mcembres pour nourrir la ftaille.
Celoribotitit à une banqueroute qui ruina
ceux qui avoient cru à touites ces rêve-
ries.

Pendant le choléra de 1832, à Paris, il*
propqsèrent au gouvernement un remède
pour rendre le pewpe InvuZnmuae aoeflumu;
é'étolt d'exalter son imagination et d'oc-
cuper son esprit en fisnt exécuter
d'immenses travax publics au sonr du
cancel et de la musique!

flhard et Enfantin furent conjointe-
nent les premiers Pres Suprêmses: le der-
nier, iinterrogé Par un juge qui il étoit, ré-

U "Je suis le Pèreb le Père Suprême,
â Père de l'humanité, la Uo Pi"aeztel
)Écanau&a la Li4Se à un Mn de
irisa, le 28 Août, 1832. Lus ade"u
riret là-dedans " ue in&altiim pn.
idesUell de libuté, gu sacor*i avoe un
îeai i*Upeadance q'ils oenWtçuu Os
,=.r Leu bonnes gens !

Pendant la captivité d'Enfatin On se
Lispem pour chercher la femme mne*.,
nais ce fut pour s'apercevoir enfn dans
[uel piège on était tombé. Les plus sensés
'entre eux sont aujourd'hui de fetvents

,hrètiens ou pont morts dans de bons senti-.
tRente. Enfatin lui-même a renoncé à
hercher la mère et s'est retiré, après M
aptiVité, en :Égypte OÙ, dit-op2, il tît Ma
Moite.
Afnsi a fini le Saint-Simonisme; ainsi.

luiront bien d'autres erreurs
T. U.

Nous avoin le plaisir d'annoncer à nos
ecteurs que nous ferons porattre sur 1.0
rochain numéro un extrait d'ine lettre
e M. Bourassa, miý6ionnaire à la Rivière
Lougo.

s'ont dfa#re chaque u »ké les é4lve despin-
dcaux oeges des .èWtat-1T,., pohI /kis
de pensin, ùustucton, 4c.
B.wdoirn, $185.50; Harward, $279.00;
'ale, $218&00; U-niver.4ie de Virginie,
826.00); William&& irY, $275.00-



COLLÉGU DU. t»TAT>-W4i5.

Lee, États-Unis possèdent cn tout 108
collègeis, dans leSquels sont occupés 771
professeurs, manîtres, &c. Le nombre dea
élèves qui y étudient se monte à 10168S.
I,& pltilmrt dec es colléges renferment des
bibliothèques, et le total des livres qui y
mont contenus est de 595551.

L'election des officiers de la cot;7réga-
tion a ett lieu dintanche dernier. Les
priuipaux officiers éluis saont:

Préfe~t, M. Dominique Bacille;
1cr. Assistant, M. François llouîni;
12ad. Asistant, M. François Plamondon;
Secrétaire, M. Elousippe B3ergeron;,
Trésorier, M. James Quinan.

Premier incendie du Séminaire de Qs*ébo,
15 .Nmwvem~, 1701.

Il est bon de remarquer qu'il arriva un
accident fâcheux au Séminaire, le 15 No-
vembre, 1701. Ce fut l'incendie général
de toute la maison, qui eut lieu un mardi,
jour de promenade, lorsque tous, tant ecclé-
siastiques qu'enfiints, étaient à St. Michel
(Cap-Rouge). Le feu prit vers une hieure
un quart avec une telle violence, qu'en
moins de quatre ou cinq heures, il con-
suma l'ouvrage de plus de trente ans Ce
fut par un balai, à ce que l'on croit, que la
chose arriva. Un ecclésiastique ayant mis
le feu de la cheminée dans le poêle, à la
fin de la récréation, et ayant balayé les
charbons qui étaient tombés dans la place,
remit le balai sous son lit, et sortit pour
aller à l'église dire les vêpres avec deux ou
trois qui étaient restés avec lui; un demi-
quart d'heure après, un autreecclésistque
qui travaillait à la sculpture audessus de
cette chambre, entendant quelque chose
qui pétillait en bas, court pour voir ce que
c'était; ayant ouvert la porte, il aperçut
toute la chambre en feu, et la fumée était
si épaisse, qu'il pensa en être étoufl, en
ouvrant la porte, qu'il referma assnitôt.
Il alla avertir partout, et sonna le tocsin
avec la cloche de la chipelle. On ac
courut de toms côtés; on fit des efrorts
inouis pour éteindre le feu dans la salle;
mais n'ayant pu en venir à bout, on fut
ûbligé de céder, et de s'adonner à sauver'
ce qui était dans les chambres- Quelques
,us étant montés sur la maison, voulurent
couper le toit, nuais ils furent obligés de se
retirer promptement4 le feu les ayant
g-agités; ainsi ne pouvant arrêter la rapi-
dité dut feu, tout le monde se mait à sauver
les mieubles, et tout ce qui était dans la
maison échappa aux flammes en grande
partie. Pendant ce temps-là, ceux qui
étaient à St. Michel, s'étant aperçus qu'il
4b'élevait une grosse fumée de Québec, se
mirent tous en chemin Pour être témoins dc
ce qui s'y passait. Nous n'étions pas pour
la plupart à moitié chemin, qu'uncourier,

qui venait au devant de nous, nous un-
nonça que c'était le Séminaire qui était en
feu, et que déjà la moitié était brûlée,
quand il êtait parti; nous pressàrmes un
peu le pats, ais pour nie ricen faire, car tout
était réduit cii cendres, quand nous ar-
rivâmes.
Se~cond in'xndic (kt Sémittarc de QWWe<,

1 Octore, 1705.
Le premier d&Octobre, 1705, le Sémi-

imire de Québc a été incendié pouir la
seconde fois ; le feu prit sur les neuf heures
du matin. Cet accident fâcheux arriva par
u flumeur, qlui, tiavailant en menuiserie,

laissa tomber du feu danr les ripes; le feu
futt iviolent qu'en moinsd<e deux heures
tout fut consuimé, sans que l'on pût rien
sauver des chambres ou dit magasin. Mr.
Petit, prêtre, igé de soixante-uinze anu,
fut tellement stirri%, et environné par le
feu, qu'il fut obligé (le sa jeter de quatre
étages par une fenêtre, mmn quoi il eût été
constiué par le feu; il ne fuit poitit incom-
modé dc .a chute, ou très-peu. Quand
cet inccndic ariiva, les enfiânts étaient à
St. Joachim; ils en apprirent la nouvelle
le lendemain matin qui était un vendredi.
Le lundi d'ensu*,o, ils retournèrent à. Qué-
bec, et ils y arrivèrent le rredi au soir.
Dès ce ième jour on les renvoya chez
leurs parents, à la réserve de 12 que l'on
garda an séminaire ; tous les autres sor-
tirent, comme j'ai dit ce même jour.

(Les rdaton de ces "xu incendia sma
torse dtun vsw= mamayai oetueu dcvu les
ayddve dit Sbninaàe.)

Le Séminaire de Québec manqua brû-
ler le 13janvier152 ,parl'impudencede
celui qui était chargé des poêles et qui
laissa, tomber des charbons sur le pavé.

Le feu tomba entre deux briques sur
une poutre où il demneura 26 heures sans
qu'on s&en, aperçut.- On l'éteignit hieu-
reusment avant qu'il eût commis de
grands dégats.-

Le il Abut 1772 ,le feu prit dam le
toit audessu de la cuisine et brêla le
comble jusqu'au milieu du pavillon qui
règne le long du jardin.-

FEn 1822;le feu prit dans la salle du
Gra-Séminaire et consumna tout le pla-
-fond de cet apartement.

Cette maison avait beaucoup sorffert
durant le siège de 1759. San aVoir eu
le sort de la Cathédrale qui fut incendiéep
elle ne valait guères mien% , mais la rué-
me Providence qni r'avait déja deux fois
ressuscitée, a permis qu'on l'ait rétablie
plus belle que jamais.-

9 Nov-Les Américains à la Pointe-
Lévi, 1775. Affaire d'Odelltown, 1838.
Naissance du 'Prince de Galles, 1841.
Abolition du Directoire, ctiÜon du COn-
Sulat, en France, 1799. Expédition de

Constantine, 183t).
I.-Namsace dc Luther, 1483. Pète

imapie dc la lUtis, célébrée à Notre-Dame
dc [Paris, 1793. Occupation du Ilanovre
par l'armée française, 1806. Combat et
p)rise de Blurgos, 1808.

11I.--Mnttm V, pape, 1417. Reddition
de Dresde aux Français, 1813.

12.-Cap)itultation de Montréal aux Amé-
ricains, 1775. àlagellan. entre dans le dé-
troit dc ce nom, 15,20. Prise de Gand! par
les Fiançais, 179..

13.-Prise de liruxelles; par Dumouuiez,
1792. Reddition d'An2dne, 1799. Occu-
pation dc Vienne par les anmées françaises,
1805.

14.-Le Sémiinaire se charge de la cure
de Québec, 1684. Arnold débarque avec
500 hommes à Wolfe's Cove, l1775. OCcu-
pation de Trente par les Fraçaits,
1805.

»5.-Incendie du Séminaire de Québer,
lre. fois, 1701.

CHARADE.
Pour aller me trouver il fatut plus que
ses pieds,
Et souvent en chemin on dit m patouô-
tre :
mon tout st séparé d'une de ses moi-
tiés;
la moitié de mom tout sert à meurer l'au-
tre-

Le mot du dernier Logogriphe e-st
ilus-ca4-uii.

A VENDRE
au Bureau &e l'A"el.

10. catalogue des officiers et des élè-
ves du séminair. de Québec pour l'an-
née 1847-48--prix 12 sols.

2o. Liste des tableaux- de la chapelle
du Séminaire-prix 2 sols.

3o. Prières avant et après l'office de la
congrégation -prix 1 sol.

A VENDRE

Vingt actions dans le Capital de Il'
Société typographique.

S'adresser au président ou u Tré
rier.
4-

CONDITIONS DE CE JOURNAL.
.LAbeill paraît, autant que possible, uw

fois par semaine, pendant la d urée
l'anée acholaire. Le prix de l'bnn
ment est de 2s. 6d. par année, payab
d'avance par moitié:- la première moitié,
la rentrée des classes, la seconde, au
menemen: de l'année. Les Pensionnai
s'abonnent au bureau de 'AbedLeet

externes, chez M.M. Thomas lIarel
Adolphe Légaré.

Le rédacteur est. Olivier Thibmaudiu.


